
LEFANTASQUE-.6

Les deux pièces dont le spectacle sera iconmposé n'ont; jamais été1 jouées -cn
Canada et-sont faites poir satifre tous le¶ ' g 'oN'us -Tsrérds que -ldou-
ragement du-public:quiles adjài, ne nan u irl. -point, iuxar-
tisansariistes qui consacreni leurs loisirs à la rédréation pube êt-quil leuras-
surera- leremboursement des depenet cnsidérable odétte
soiée qui promet d'être intéressante. r t

x -PROPOS DE RLFLEXqIo!s RIEFLEXNS D PROPOS.

La semaine .qi Vient des'écouler e t, sans contrédit;> laplus.remnar•quableh de -

t l ea 'Colibilienlesho 8i se raient bonsisi Ïôn devaii-les
juger par la conduite quils'ont tenue ces jours ernie's.! ,Les mnoutons. nesont
pas plus -doilir les angesne'sont pas phisv >ertueux,,les, chiens-né sontt pa&-fplus:
fidèles ! Vous ne pouvez fidire un pas dans la-rue sans être accosté:par-quelqune
amt devoue que vous n'a vez viqu'une ois pe.ut-tre-et avec quqivousoavez fait
cdinaissance-au milieu d'un, querelle; 'e st égalil vous saisit-la'main nous la
serre à vous inettré les doigts'en gelatine, vous secoué le bras,à yofùs détraquer
lomoplaie ; il voïs souhaite mille prospéritésdans ce monde, millSfélicitésidans
l'autre et vous quitte tout éiahi pour aller exécuter la.mêne cérénodieniau -pre-
mier ýv'êu- qui toriiëra sous sa serre. - Allez-demain luideinand6rle±plus,- léger
service étil assurera ne vousavoir jjaraivùïé.v L'époque du- reno-ivellerent de

-lannéè et Îes œvoux qu'on échange alori ont quelque- chose de fort -louable .dans
leur but dô frti ti1chant dalis leur aspect¯; mais on a:pr.ostitué cetteehabtudd- de.
félicitations ; on a embrassé des indifferent ,-deseinemis:meieavec lesquèls on
ne s'est pointi-écon.cilié et voilàùlabsurde.-,Si 'époque- du;jgur:lê:l'an était' un
jour de réunion 1pour-les fiutiiliëspour les, amis intimes seulement, il:'ne, serait
rien de élus b~aÙ, on adrit que.ceux qui se félicitents'saim.ente rais;àtforceXde.
vouloir- moiit-er de l'nffectioh êtomnþedahs l'hypocrisie -et dans leiridicule,
Quant'à:niàigjd prédis quê lei céhdssont tCééeiiront chaque-anniéeiepis.ù pis
dès qu'on a rnoncé' -lfo agreleeutume.d'embraser les dames et. demoi-
selles pour adopter delle de distribuer des aetes de-visite.Si Y
vivre le -ion et jovial jour d ad'utr au ivre mn -consei ëtr-epre-
dre la vieille habittude. s et srout les, vieuxmeserón gré je
l'espère de la suggestion. - -

ON vOIT TOUJOURS PERCER LE. BOUT--DE: ORELE U THO I
Il y aura demain soir, Vendredi, une assemblée o7i-jù aiMr. CE. RioN,

pour féliciler la reine sur la -n--isNouncc d'unesresd ! 0 ne crpyons
pas qu'il soit fort séant d'aller -félicite r reinê'su'd ù nibà-héeÏruse au iomnent
où elle nous;en donne-une si malheureuse. C'est plutäre'bIr fal úrèer~ de
ce que nos maux-promettent de n'avoir plus de fin.

'UNIi YsTME D'ÉcHANGE

AUQUEL NOUS N'AVONS RIEN A - PRDRE -

Les journaux de Montréal retentissent-à Punision des éloges bxen mérités -de

Mr. Vattemytare:aussi bien lue dt pîa.n qu'il a le prernièiçu et c
. ment duquel il e-crifie-sa fortune et ses. loisirs. -Son: système Icaiistét à faire

échanger entré tous les pays les divers objets d'un intérêt public; t
¯fs que ivres,

curiosités naturellWs, produits del'idustrie-etc. ete. Nousvoyons avec plaisir


